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pieds; nous avons rejeté loin dé no ‘lé fardea à si lourd de la mA 
varication:”? , lerie, qui avait joué un rôle impor. | de s’est avancée, au sud d’Ypres 
ne ; S -. “Cependant, même en ces jours ajouté sainte Hidegardé, la jus- |tant ces jours derniers, diminue | pour essuyer encore une nouveile 
Que: sortira-tiil. ‘au bôuléversement européen et. mondial qui sac. ice et la piété auront. parfois encor “leurs moménts de fatigue ‘et de [d'intensité.” + défaite. - 
5. complit dans cette: ‘affréuse- guerre ? Tout le monde se pose cette ques. langueur, mais pour reprendre. bientôt leur force- première ; “ini | Deux attaques d'infanterie enne.| Dans cette même région, la gros 
. tion et plusieurs s font une’ réponse plus ou moins superficielle et d'ail. quité lèvera parfois la tête, mais elle: ‘sera de nouveau terrassée, et la |mie, lancée à l'assaut des pontons |se artillerie allemande ralentit scn 
| jeurs toujours. pleine ‘d’incértitudes. Dove ; justice se maintiendra si ferme et'si” forte que ‘les hommes de ce temps français traversant l’Yser au sud de |feu. Un biplan ennemi survolant 
- Il est un point dont: tous’ ‘devront. convenir, les i incroy ants commne |reviendront en tôute honnêteté aux’ 
 Jes autres, à ‘rnesure ‘qu ‘ils verront s'écrouler l'échafaudage des prévi- pline des temps anciens. Les princes” ‘et lés puissants, comme les évê. |sées, ment descendu par l'artillerie: ua’ 
F . sions humaines: c'est .que Dieu seul est le maître de Vavenir. : que ct les supérieurs ecclésiastiques ; prendront. exemple sur ceux d’en-| Le communiqué officiel de Pa- laviateur fut tué et deux autres faits 
“L’éternielle. maladie. de. l'homme, a dit le comte de Maistre, est de | tre eux qui observerant la justice et nèneront une vie louable. Il en [ris affirme qu'aucun engagement | prisonniers. 
. pénétrer V'avenir”;"etil ajoute que jamais il n’y eut dans le monde |$era de même parmi les peuples qui'travailleront à s'améliorer les uns Isérieux ne se poursuit sur la fige | La lourde artillerie française, 
À de grands: événéments qui n'aient été prédits de, quelque manière. les autres, parce que chacun considérera comment celui-ci ou celui-là | de bataille de la.mer à Ja rivière dans Ja Champagne, a ouvert un 
Lo, Vous en avez un dérnjier exemple dans la Révolution française prédite s'élève à la pratique de la justice et de la piété.” Oise,. jusqu’à P Aisne et de même feu nourri sur.les positions enne. 


de tous côtés: et. de la rnanière. le plus incontestable.” La conjuration . antichrétienne triomphera cependant une der- |dans la Champagne. Reims à Imies: les Allemands subirent des 
Il en fut bien-de même de la présente conflagration européenne: nière fois avec l’antéchrist dont sainte Hildegonde décrit aussi l’avè- ‘encore subi un furieux bombarde- | pertes sérieuses et plusieurs de leurs 
elle avait été prévue’ ‘depuis. ‘longtemps par des hommes supérieurs et nement, le règne et l'extermination. : ment juste à l'heure où des jour- |énormes obusiers furent démontés 


annoncée par les prophéties : des saints. . “Cette étonnante prophétie d’une sainte du douzième siècle, remar_ nalistes et des “écrivains de tous let complètement désemparés. 
Souvent Dieu:a la bonté de condescendre au désir du cœur hu |que ici Mgr Delaseus, n’a point encore été réalisée. Elle se rapporte pays visitait les ruines et les décom-| L’Angleterre envoie en France 
main impatient de connaître ses destinées. “Nôtre siècle, a dit Mgr évidemment à à notre temps, puisqu'elle en vient à parler de la ruine du bres de la ville. de nouveaux contingents de trou. 
Ross, évêque de Strasbourg, a particulièrement besoin de savoir que pouvoir temporel des Papes. Elle semble ainsi venir à l’appui de notre | Dans l’Argonne, il y eut perie |pes: 200 navires sont employés em 
thèse qui considère ce qui se passe dans la catholicité depuis le qua- et reprise de tranchées, à la suite |ce moment à traverser les soldats, 
torzième siècle jusqu’à nos jours, Renaissance, Réforme, Révolution, des vives attaques d’escarmouches. Lord Kitchener dans un discours 
comme une seule et même épreuve, la tentation du naturalisme, l’an-| Du théâtre.est de la guerre les prononcé au banquet du Maire à 
tagonieme entre la civilisation humanitaire et la civilisation chrétien. : dépêches officielles ne relatent au. | Londres, a annoncé que 1,250,009 
ne, lutte qui se terminera par le triomphe de l'amour de Dieu sur Fé-lcun changement important. C’est | hommes sont prêts à être lancés sur 


Dieu dirige tous les événements de ce monde par sa divine Providence, 
et que, s'il veut bien faire: connaître. ses desseins à l'humanité, c'est 
aux âmes humbles: qu’il les révè véle” ee 

Il ne séraié donc-pas sans utilité et sans intérêt de rappeler ànos 
lecteurs quelques paroles. d'espérance et de réconfort que de grands 


g , î < : 
serviieurs de Dieu‘sont venus roüs apporter. Nous pouvons donc | ne Ia créatures" n numéro nous k . ie repos, prélude de batailles déci. Îles champs de bataille. 
S J à - « . 
ouvrir les livres où ‘de saints personnages. ont consigné ce qu’ils ont vu |; 4 P uméro nous laisserons parler encore la rx |sives. .. Le peuple anglais accepte de bon 
es saints, | .:. . «|. Un colonel allemand, fait pri [cœur la nouvelle taxe inposée sur 


‘ou cru voir des desseiné de Dieu, des démarches de sa Providence et . 
chercher à.y. découvrir, ce qui doit résulter des événements aux role sonnier en Belgique, a déclaré que |le thé et la‘ bière: les revenus da 
l'état-major allemand:a décidé de [J’Echiquier seront ainsi augmen. 


. nous assistons. List . Fr | ue 
- Nous ne:le. ferons. que en’nous appuyant. sur les Ds & graves. auto_ Marche des événements tenter un nouvel effort formidable |{és de. plus de.$15,000,000. 
 rités, et en: fait nous nôûs ‘bornons à à résumer ici très sommairement les afin de percer les lignes des alliées | Unes scadron de dix vaisseaux ds 
remarquables . considérations-qui écuronnent le bel ouvrage de Mgr I. 3. È . EE en Belgique, et que si cette attaque ruerre anglais a été signalé à 308 
Delassus: La Conjuration- antichrétienne,: ouvragé “honoré d'un bref 6 0! ab ge D'ijEfre à cul ele né réussissait pas le 29. novembre, \jilles de Montevideo (Uragüay} | 
d'approbation de $. $. Pie Xe 


le mouvement de retraite générale en Amérique du Sud.  Est-cé uns 
Dans cette investigation, “deux défauts sont à évitcr: donner sa 


commencerait aussitôt. Mis en partie de la flotte qui se propose de 
confiance à quiconque se présente comme prophète, ét voir dans tout Récit au jour le jour d’ après les dépêches européen- 


M A 


doute sur ces éianges déclarations battre en brèche les croïseurs alle. 
le colonel répon l OUS POUVEZ |mands stationnés sur la côte da 


HO ce qui est dit la révélati Ê 
q a lation de ce qui se passe dans le temps où l'on se nes jusqu ’à date me fusiller si le 29 nov embre mes [Chili ? 
frouve, car il y est souvent question dévénements à longue échéance, aroles ne se réalisent pas.’ ° on ge 
d'événements qui embrasseront souvent plusieurs siècles puisque selon Jecvpr 26 NovEMBRE français ont accompli ce beau ‘fait P La Chambre de Grec de Au sein même de l'armée de 
la parole du psalmiste : “Dieu est de l'éternité à l'éternité, mille ans d'armes, Dansune px : > Lord Kitchener, deux soldats vien. . 
: ? : DL AE DE _ . première atta_ 8 v ublier des chif- 
Un autre désastre maritime en Londres vient de p r des € nent d’être découverts comme es. 


que ils refoulèrent les Allemands 
en dehors de leur troisième ligne 
de tranchées, puis s'élançant bra- 
ivement ils emportèrent la ville 
Id'assaut et poursuivirent les Alle. 
mands en retraite jusqu’à 7 miiles 
‘au-delà de leurs derniers retran- 
chements. | 
Le communiqué officiel français 
annonce .que le plus grand calme 
Jrègne: ‘dans l’Argonne, dans je dis. 
| . [trict dé Waærvre,en Lorraine et dans 
Lord Kitchener, dans un dis |Jes Vosges. . ‘La neige couvre les 
cours à la Chambre des Lords, con- champs de bataille. . Cependunt la 
firme les précédents rapports en af- canonnäde est toujours active dans 


sont devant lui éomme le jour qui s'écoule ou comme la nuië qui vient.” 
L'Eglise affirme que le don de prophétie comme le don des mi- 
races est permanent pérmi les enfants de Dieu, mais les révélations 
faites à un particulier n’ont qu’une valeur privée, n’engageant la croy- 
ance de personne, ne pouvant servir qu’à l'édification personnelle des 
fidèles, et l'Eglise lorsqu'elle les approuve ne fait que reconnaître que 
Von ne rencontre dans ces pages, rien qui soit opposé à la foi ou à à la mo- dent est attribuée à l’ explosion | 


rale chrétienne. | 
| Ce 3 di . [d'un des compartiments de muni- 
nou ci considéré, sons que ‘de nombreuses prophétiss s'accordent 4 |{;6ns. -Des 800 hommes de l’équi. 
us annoncer un. terrible dulex ersement, suite naturelle et nécesrsai- page, 12 seulement purent s ‘échap- 
|. re de l’apostasie dés peuples, commencée au quinzième siècle par la- Re- 
.: naissance, aggravée par la’ Réforme, complétée par la Révolution, un 
: grand combat; ‘entre les méchänits.et les bons, —une intervention divine 
: en faveur de ces “dérniers, due à la Très Sainte Vierge; —et enfin une 


ténovation religièuse si. -profondé que jamais la terre n ‘aura rien vu de d nt 
Lee firmant que les Russes ont admi- |], voisinage d’ Arras." 


 sèmblable. ‘ . ‘ 
NE éc te défaite aux 
Il serait {ro Jon de. citer Les diverses ro héties contenues dans | nistré une écrasan Laistation nävale que les. Alle- 
PURE Pier troupes allemandes. placées sous le mands’ avaient. établie à: ‘Leebruge. 


. des écrits authentiques dé pluieurs sdints ou de- personnages très véné 
| £ 1 Von 
_ tables, Conteñtons-noùs pour’ ‘aujourd’hui € dé citer: une page qui nous. inc Pa N soutient même De Der a été. Tarte de 
étruite:et rasée par l'artillerie des’ 
apporte une’ voix < “du XIe siècle, celle :de, sainte Hildegärde, - -abbèsse que des pe rtes allémändes au cours noie las et FHañqais 
: bénédictine née, vers:l’an-1100, dont: sai it Bernard, iles. papes Eugène! des'd its en Polo 0 euts ang ais et français. 
AT, Anastase-TV ; Adrien’ IV: ont, déclaré successivement que ces ré. ge enbles Fete que AL La rumeur $ ce Le la 
- {garnison ustro-al emande. Len 
Ses œuvres ‘ont. été publiées dans lemagne n'ait encore-subiés. : ‘On gar & ande.de É 


fres intéressants sur lés opérations 
du commerce maritime anglais et 
allemand depuis l'ouverture ds Ja 
guerre. 

Sur 10,123 navires iarchands 
anglais, d'une capacité de plus de 
100 tonnes, 9,992 font encore le 
service; tandis que des 2,090 navi- 
res marchands allemands, ‘10 seu. 
lement opèrent encore. Ïl v a 646 
vaisseaux allemands dans des parts 
{neutres, 329 dans des ports ‘alle 
mands et 1221 hors d'usage, soit 
une perte de 58.46 pour cent. 

Des vaisseaux anglais, 19 senle- 
ment sont hors d’usage, soit une 
perte de 1.9 pour cent. Um 


“Le. ‘chaïbonnier anglais “Khar- 
toum?’ L a sauté au: contact d'a une mi 


lève à la flotte anglaise une unité |{ 
précieuse. Le vaisseau de guerre 
“Bulwark”,. du ty pe formidable, 
saute et coule en irois minutes, en | 
face du port naval de Sheerness, | 
sur la Tamise. La cause de l’acei- | 


pions allemands. Plusieurs lettres 
trouvées en leur possession, renfer.. 
maient des renseignements pré. 
cieux sur le mouvement des trou. 
pes, leur nombre, leur force et leur 
organisation. ‘ 

Les victoires des Russes en Polo. 
gne et en Galicie se multiplient de 
jour en jour. | 

Dans la campagne de Cracovig 
entre Bochnia et Wisniez, les trou. 
pes d’offensive russe ont mis en dé. 


per. 


sant 7,000 prisonniers.et capturant 
30-canons ‘ de campagne, pleine. 
ment équipés et 20 mitrailleuses. . 
A Brzesko, “an bataillon : russe, 
: après. une vive. poursuite, ‘ “8 fait 


rois, comprenant le: commandant. 


" tomobile,. is avaient pris spas plu 


e h Patrologié. dé. Mine ore. CXCVIL. ! 000 
. Dans le. Livre dé s divines, ‘elles grinénce la désagrégation & estime au bas mot à 50,000 le nom sieurs officiers dé Pétat-major géné. 
X s ; bre de: prisonniers faits.” “par les ‘Les sujets anglais français et ruë ral. - Di M h 
Sdint.ompire rom À croissante. “contre, Je Chef de lg de ans les Monts Carpatt es les. 
la part du Potivoir dé liér et la -  [Russes, en cette bataille seulement. ges à Jérusalem ont été jetés en pri- | Russes font des progrès. 
se pie can e a -- “Pour détourner Vattention. du son par les Turcs et les soldats en | Dans les : récents engagements 
opPANe te eee * [peuple sur ces multiples. revers les {ont profité pour piller leurs demeu- |,utour de Lodz, les Allemands:ont . 


rés, “Le consul Italien a mandé en 


; toute hâte à son gouvernement de pièce d'artillerie et:28 mitrailleu.. 
; | dépêcher des vaisseaux de guerre à |: et les Autrichiens, 16,000 
|Jaffa; ‘car il craint des TMASSACEES À de | hommes et 20 mitrailleuses.: Lés 

ette ville, "5 opérations. ‘austro-allemandes, | en. 
ie à habilement intérve |! 0: n:Cre 1e rinnipeg s soit: le cette région, .. . Fe 


ir la’stra gié comm motif, dans 
Le 


De Font in shioges. ER ul np re Ë fautorités militaires à Berlin annon- 
EN Re Fe [cent:que . les, Russes :reprennent |; 
dune érocité. L 4 er [Poffensive et que. ‘leurs, troupes. de- 
| vant des. ‘forces supérieurs, ‘doivent 


tue 
 . nes, d 


Sur toute la ligne de front, l'artil. | Alliés. Seule l'infanterie alleman. 


‘anciennes mœurs et à la sage disci- Jixmude furent facilement repous- Îles positions frantaises fut preste. - 


route une armée. autrichienne, fai. : 


| nier Je 31ème régiment hôn=; 4 


perdu 17,000 hommes, une curde : 


F7 


F Les Turcs rétraitent. ‘de iéurs ‘foË ns “ésil); fin, vers ” 
géfications. d Erzéçoum en facé des | Nord. .“ 


Éorces rüssès supérieures en: nom- |. Les troupes cânädiennes, a Sa. 


bre ét en équipement. : Le froid'et, sbury Plain, s’attirent. par leur jaux 


&à neige ont paralysé l’ardeur: des | discipline et' ‘leur tenue, les éloges R: 
Tures qui. éprouvérestde très lour. les plus Aatteurs des généraux an |] 
&es pertes. 4 2" ‘[glais. . 

. D'un autre côté, 76, 000 Tures, | Maror der DÉCEMBRE 
sous la direction de. Tazû Pasha, 
smarchent xapidement: vers le canal |: Une violente bataille se pour. 
de Suez: ce: “fort: mouvement “de suit en ce moment le long du Ca. 
éroupes ennemies caûse “beaucoup nal de l’Yser. La lourde artille_ 


SNS STE CRD TRE 


d'anxiété à à Londres. DE ‘rie: :allémandé ôüvie ‘un: féuterri- 


On vient de coffrer, à Winnipeg, ble; les maisons des villages. d'a. 


<inq personnes haut placées. que lontour..trémblent jusque. dans 
Fon suppose faire partie de l’orga: léurg fondations et lé habitants se 


Qt 


Feu de mens EWroclaweck* et 
Kutno est la seule utilisée avec cel- 
le de la Vistüle: les Allemands Te- 
grettent amèrement d’avoir détruit 


llemande, signalée sont enfuis. ‘lt chemin de fer de Kalisch à Lodz, 
grston PRO s On se croit en présence” “ae ‘l qui leur, serait d'un | grand secoirs 2 MÉDECIN 
. . nouvelle tentative que les Alle en ce moment. CHIRURGIEN. 


mañds veulent mener, avec la plus | Cependant: %e succès de cette re- 
extrême violence, contre les lignes |traite n’est: pas encore assuré, les 
alliées dans lés Flandres. Cepen- Russes ne laisseront pas leur proie 
f'ennemf contre 1e postione on dant les rapports officiels ne font |à si bon compte. Déjà ils font. des 
ours. Les Allemands se tiennent qu’une bien vague allusion à ce efforts suprêmes pour couper les 
$ x défensir tandis que les nouvel effort. Paris se contente de |communications: avec Thorn, la 
Fra Lcais Seorennent y ofenive et [dire que Vartillerie ennemie re. [capture de : plusieurs berges de mu. 
cacnent a terrain. Le feu de prend son _activité des anciens nitions près de Plock ferme déjà 
Dartillerie diminue de part et d'au. |J°UTS: Berlin détourne l'attention [aux Allemands la route du fleuve 
ue en affirmant que dans les Flandres | Vistule. 


Luxpr 80 NOVEMBRE . 


” La nouvelle attaque prédite de 
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Los La bataille de l’Argonne gel°t€n France, il n’y à aucun enga| Ces opérations fructueuses des CONSULTATIONS À LA MAISON, ‘48 RARES VE 
Coursuit avec ténacité . Vin fante_ gement à relater. troupes russes rendent encore plus À tonte heure du soir. “Téléphone 642 - : .:r ! Boite postale 132 


Téléphone 337 . Casier Postal 535 
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* Avocat et Notaire 
Bureau: Chambre 11 Knox Block 


Avenue Centrale. PRINCE-ALBERT, Sask. 


critiques les positions des armées 
allemandes en Pologne. 

Les dépêches nous, annoncent 
que les armées serbes se sont reti- 
rées de Belgrade vers des positions 
trielle: beaucoup de manufactures, [plus sûres à l’intérieur. Les com 
éricusement endommagées, durent |munications télégraphiques entre 
fermer leurs portes. Depuis ces |Nish, la nouvelle capitale, et Bel. 
derniers jours la disette d’eau segrade, sont ïinterrompues. Les 
fait sentir: l’ennerni paraitil au. {Autrichiens subissent un revers 
rait coupé les conduites de l’aque- j{ans l'attaque d’invasion, près de 
due. Maijen où 30 officiers et 1500 sol- 
a Les citoyens de la ville doivent : furent faits prisonniers. 


La ville d'Armentières est rédui- 
te à une bien triste condition par 
suite des bombardements fréquents 
qu’elle a subis. Les obus alle. 
mands ont paralysé la vie indus. 


rie Allemande essuie des revers, 
tandis que son artillerie se montre 
&ctive. Les Allemands ont bom- 
Dbardé sans succès la forêt d'Apre- 
amont, dans le district de Wovre. 
£Ee canon gronde à Soissons. 

Le miuistère des Affaires Etran- 
gère. à Paris, publie un “livre jau. 
ne” où sont consignées les commu. 
aications officielles qui ont abouti 
à la déclaration de la guerre. Le 
ministère accuse Éiemagne d’a. 


Dr P.E. Lavoie 
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h Ambüianee privée 


9: | Si nos prix n'étiient pas plus bas que 
lex Zennelins allemands. d'attaque pas avoe précision ct au | Heures de bureau: 2 à 6 P. M. ceux dés autres ü Faudinit ps le peine ° 


L 
F 
. =: 
messasc 4e félicitations aux trou: À Reims. ja vilie est dans un état moment opportun. d’où résultent TEL. 1330 de venir achctor vos remèdes chez nous. 
es canadiennes. par l'entremise de ! core pins lamentable. Le bom-! “rdes pertes, | Notre pclicipe est de ne vendre que des 
Î 


voir refusé les inesures nécessaires Re - TT Le 
use A [se retirer dans leur rs fovers vers les} £Sux la frontière Franco-Belge, . ; PRINCE ALBERT, . ‘ Sask, & £ Ch nb 
de conciliation et d° entente. . … Va cituntie DE « de ch es O 1ers vréai: e am re Ardente : 
sou ihuit leures du snir. À 9 h. Loutes a situation n'oûre pas de change- T S nt à 
L'Allemagne paie au Grand Due: à Es nn oo. ell k = ee Harphill Bock, coin 12e Rucet El 
ché du Luserl oUrE une iuderuni Le luimières s'ételgnent et la nuit 11 ments fnportants! la nouvelle at . sc HIRURGLE ‘2e Âve Est, - Prince Aibért, Sask. 
Cao ‘ * HT ” o le ‘ © = Ÿ n “ A 
4 RAT5ON. / pencatio v ha sallats anlais pairouil lent les tue des Allemands, prélude de MÉDECTN-C à IMeïlleruxrs remèdes - —— - 
ré de Re. en compensation it , ne 4 ace A NT he 
Îpnes eu tous sous. - Les avioteurs eur rétruite générale. diton, <e! AR a Burcaui ouverts our et nuit‘ 
ia violation de son territoire dès le ! D F | le fé ” ursutt bien faiblement. Lin Bâtisse STANDARD TRUST et moins cher » prompte attentes A lents PIX Morris 
anGiUS s0 DES Ù Le ù S 3 ii . _ nent en nnt à © .. 
début des hostilités. SONENRENL Ce ECGUENIS à Coin 3e Avenue et 22e Rue | SRE DES LES 
fengagenonts contre les Tarbes ct | fnterie allemande, trop gurmenée 
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Le Président Paincars envoie un 


<& ranegis . s ° remèdes de première qualité, et toutes nos 
f'ambasadour francais à Londres. lardérnent conrinuel a détruit, ou. Le irouble règne à Anvers au | SASKATOON, | SASK. affaires se maintiennent sur cette base. . 


Fi fait prenhon spéciare du Régi-', tro Ja superbe cathédrale gothique, |suiet de l'indemnité de guerre ae” De plus, Saone nous vondons bornenup 
ment des Canadiens-Français qui! nee archéologique et toutes |#10.000,000 imposée à la ville mn : pos remete F Fe : 


se sont fait un devoir d'honneur, rares unités chez leurs coreligion. Dussiez- “vous payer plus cher que vous 
17 regagneriez encore mais. 


Vous payez moins cher. 


te venir défondre | ed je anciennes collections romaines, les vainqueurs . Les Belges ne 
“0 Nepir Quenere CR cause ce enr | uuloises ci françaises, Une foule {veulent payer que sux la promesse 
«ncre-palrie. d'iouvres d'art et de  monnments lexpresse que toutes les requisitions 
La catpagne de Pologne se ré. “historiques sant aussi  détrnites. Allemandes chez les marchands, 
vèle toute à l'avantage des armées : L'établissement de FAction catho. dans les maisons ou ailleurs, soient 
russes. L'écrasante défaite de Lodz dique populaire a souffert tout par. [faites contre argent comptant. Les 
affaiblit tellement les Allemands jeuliérement. Une partie de l’in- !.\lemands ne coulent pas de ces 
qu'ils ne pourront opérer nne re liurie textile est ruinée Les!conditions: d'où refus des Belges j{onte, et voilà comment cert 
traite efficace vers Thorn leur base |immages soufferts dans la ville ide débourser l'argent. cens concoivent Ia ch té î ines 
d'opérations. Les Cosaques, en de |sont audescus de toute estimation. |;  T/armée anglaise sur le champ Étude es 1 Dent k À gra 
vigoureuse poursuites se sont, A Bruges, un détachement de | de bataille perd 1509 officiers et | TR COnne entente 
avancés au delà de Lodz coupant |700 matins allemande s’est révolté lsoldats qui ont eu les pieds gelés. M ARCELIN, Sask. 
es cominunications de l’ennemi. iparaît-il, contie ses chefs, en refu_ [durant les dernières opérations. 
La position des armées allemandes {sant d'aller combattre sur terre: ils | Dans la plupart des cas, l'amputa. La retraite prêchée la semaine 
dernière parle R. P. Grenier, S.J., 


en Pologne est gravement compro- |alleguèrent que la mer seule était |tion du pied sera nécessaire. 
mise, € … sans échapper à l'étreinte |Jeur place de combat. Ramenés à. L'ouverture du Reichstag alle-|a été très bien suivie par toute la 


naires de langue anglaise: le reste | Y 

se renferme dans une pitoyable | 
neutralité ou va même jusqu’à fai. 
re chorus avec les orangistes et les 
francs-maçons pour faire placer les! 
écoles catholiques françaises sous le 
contrôle d’une inspection  protes | Avenue Centra ° Prince-Albert 


The Rexall Drug Store 
Chas. McDONALD :, 


Pharmacien et Opticien 


Le meilleur élément 
Pour le pain et les gateaux, ‘C'est notre 
‘fameuse. farine de ‘première qualité 
“ . Empire ‘Patent * 
rt... Cook'e Pride 
+ ous verrez que chaquesucdoune beau- : 
coup plus de pain et” de biscuits, bien ? : 
“blancs, d'un goût: délicieux et pur, que 
toute autre farine en vente. Or éublie 


AGADEMIE ET PENSIONNAT. 
DE NÔTRE DAME DE SION 


PRINCE ALBERT, Sask.. 


” , , er 3 , ? + , = 
des Russes, un nouveau désastre |(and, deux cents furent présentés |mand excite beaucoup d'intérêt paroisse. L'une des CÉTÉMONLS || D trouverez ici une: éducation soi- [{[:1e prix-mais.on se : rappollo, la qualité | : 
semble i inév Éitable. (au conseil de guerre et fusillés aus dans les cercles. diplomatiques. Un les plus impres&ionnantes a té cel. gnée, un cours, d’études. complet,. une : ‘de notre, farine. 
La déroute des Autrichiens en !sitôt. grand nombre de députés assistent [le de la distribution des croix de || parfaite discipline etun miliou idéal. THE ONE “HORTHERN “HILLING - Ge. 


Le cours d'études comprend 16 cours 
complet adopté par le: gouvernement, 
de la Saskatchewan, de Plus: -: 

Le français: est. ‘enseigné’ 
dens toutes: les: classes., …. 

Leçons de musique, de: peinture, : de 
dessin, de travaux à. Paiguille, de. dac: 
tylographie' et de Sténographié ur 


‘168 RUE 0. : : À 


tempérance. Treize citoyens, la “TEL. 242" Casir POSTAL 288. 


Galicie est aussi prononcée que lesi En Pologne. les renforts alle. |en uniforine; cette importante ses_ 
gevers allemands en Pologne. Cra. {mands arrivent près de Lodz et [sion va décider d’une foule de me. plupart âgés et chefs de famille, se 
covie subit en ce moment toutes Iprennent position le long de la Vis {Sures de suprême défense, et en |Sont bravement enrêlés dans la 
les horreur: d’un siège moderne: |tule, afin d'empêcher le mouve- | articulier d'un nouvel SPPE unt de |tempérance absolue et sont venus 
les Russes ont réussi à amener leur |ment tournant des Russes et de guerre. chercher Jeur croix noire avec la 
Tourde artillerie, et elle fonctionne [laisser échapper le gros de l’armée | 0 canne he du poid donnant un 
sdmirablement bien; un des fau- |emprisonnée entre Stikew, (erz et | ee : res 9e! exernple à toute la paroisse. 
bourgs de la ville est déjà en flam. Sbadek. Cependant ‘ ces diverses | ‘Pas de justice en Ontario Ce sont MM. Guillaume Porlier, 
nes. La prise de cette forteresse | opérations n’ont pas obtenu jus_|. | Honoré Neveu, Alexandre Fin. 
avec celle de Przémysl assurerait qu'ici beaucoup de succès. -* a land. Louis LeHouillier, Jules 
aux Russes la domination complè-| Ta marche des Russes sur Cra- , *|Sarrasin, Adrien Taillon, Louis 
4e de la Galicie. covie, se fait de plus en plus éner- Philippe Taillon, Patrice Gariépy, |. 
Les troupes russes ont accompli gique et violente: les Autrichiens Hervé Desplns, Michael “Willick, 
un beau fait d’armes en traversant |se voient enlever Jeurs positions, Trefflé Bonin, Raoul Despins, Au 
de nouveau avec succès les Monts |les unes après les autres. Le bom. güste Bonin. :: : ‘ - 
Carpathes en dépit des multiples bardement de la ville continue avec Quand on voit les citoye ens les. A 
‘ difficultés que présente cette épo- rage. -Les officiers allemands, qui plus éminents du. Canada, comme 
que de.l’année. Les Autrichiens |ont le commandement suprême de Le Juge, en-chef de le cour Suprè ë 
qui ont opposé -une énergique ré-|la ville placent des mitrailleuses me: par. exemple: 0 faire “gloire | 
sistance ne sont pas revenus . de |des canons e£ des appareils de télé. d’appartenir. dune société de Tem. 
leur surprise: [graphie sans fil, sur les,cathédrales, re FR n peut bien dire, 
Plus au sud, dans la Bukovine, les églises et. autres ‘édifices histo- L 
es Autrichiens abandonnent riques afin d'attirer Je feu de J'en 
“Æschernowitz, aux mains les russes nemi ‘de ce côté. UE , 
«t fuient en ‘déroute. . Les vain. |. Les dépêches font silence sur les 
_queurs. entrent das la capitale au | hostilités russo-{urques au: delà du 
rilieu ‘des acclamations des ‘Row: Cauèase et: sur. les ‘0 érations .des 
mains et des Galiciens qui forment. Turès { ‘en “Egypt , 
Ja plus grande partie de Ja popula- “Léscadre allemande: F. Pacif_ 


lqué, ‘est signa alée au: large de l’em_ 
a lata. Ja fotte 


.- Pour tes conditions et. autres ren. 
seignements- s'adresser à à la 


Comine il fallait s’y attendre, 1 
commission scolaire d'Ottawa n°: 
pu obtenir justice devant les tribu. 
naux de Toronto. Malgré lirré. 
futable plaidoyer de M. le sénateur 
Belcourt démontrant l’illégalité du 
Règlement XVIT à l'égard des éco_ 
les bilingues, le juge Tennox a 
rendu jugement contre. Ja commis_ 
sion scolaire, d'Ottawa. Mais l'élé. 
riént français interjettera appel de- 
vânt. le Conseil Privé d'Angleterre. 
Ce- procès mettra à nu devant les | 
autorités impériales le régime. prûs- 
sien, de l’Ontario, * ‘qui ainsi, à s 
grande honte, se trouvera démas. 
qué. C’est une lutte: admirable 
pour le-droit: fondamental ‘même 
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des écoles ne sque ‘soutien ch 


L'Eglise fat pleine dhaqué soir” et e Jemeilleurs “souhaits de”. | 
\ aderi Le 


a 


à Sublime 1 Porte confisque tou ouchure d ; 


al J jan fo bien ni 


Einidabe “rain qui oué à nos ds piës ‘de “aënk nois con 
«portes, d'accourir: en.foule.—Tl-estiune des grandes voix .de ln: Franc 
vrai que, pour quelques: icentaines armée: on la pleuré, -comme:u 
:.de specfateñrs” qui‘ ‘oublient l'heure des pius hauts, des. plus entrai- |". 
rtragique ‘en face de Técran, où en Inants, des plus fortifiants Des 
- compte’"des milliers: qui la médi. de la patrie. , 


xx X 


‘tent.auxpièd dellautel.=Jéim'apt ii UT Ê 
£proche de Pafiche: “elle -sontient, | Déjà. | depuis deux.ou trois: ans, . 
Tles mélodramès et les arces 20CoU-. sa. gloire et son. influence ‘avaient:| "à Verinemi” commun; 


-tumées. RTE parait qu'on péut. rire. 
encore: aux cabrioles des pantins : et | 
| ss'attendrir à des malheurs imagi” une, maladie iente. et crue lc, “in 
paires. Sexlerrient, Le; progr ame, était. remobté qu'une fois, au’ pé 
est corsé d’ ne longue série d'ac- de sa vie, pour défendre le domaine {ri 
F'tualités; ce n'est pas la guerre, CAT | aiional et pour avertir le:pays mie 
‘.on“n’autorise pas les opérateurs à à cé C'était À l'heure humiliante 
tourner la bataille:comme une piè- et douloureuse où la forfaiture 
ce.arrangée sur des, tréteaux Où Gun ministre avait vendu à l'Alle- 
‘dans un p aysage de convention; magne,un morceau de notre empi.. question de réformer la loi militai- 
. mais -Cé- sont: lés'alentours où les re. africain. On peut parler au Lre et. de revénir ar service de trois | 
: lendemains de la bataille: ce sont jourd’ hui, non sans regrets, mais ans. Par ses articles incessants, ir- 
‘ les. événements divers qui surve- |du ‘moins sans honte, de cet épisode |réfutables.‘enlevants, le comte Al. 
£ nus ‘loin’ des armées, se rapportent misérable de notre histoire. On'\bert de Mun' fut un des plus valéu: |. 
ca leur action. Et, parmi ces a. peut en parler, parce que la tache’ 5 pionniers de cette grande me: 
| 


pour. sè ? meute n. 20œure : de: le. ré- 
asser, :de-b ser son” éfforti impé | 


Î tie fébrile ef. k lncide compagne 
redoubla.::d’activité quand ‘il fut 


&lan, la m 
tits soldats. ; 


ltualités, cette ligne -éclate. &mes | &éé Lavée dans le sang. parce que [sure nationale,—et aussi lun des cants "et-larges L 

veux: “Les obsèques:du grand pa- inos troupes ont admirablement re. plus efficaces. Et, ln loi votée:il veille, - Vespôir. du 

È triote Albert. de Mun”. levé l'honneur de la France, en at- {continua de combattre en faveur de 

Je-suis “entré. “J'ai voulu con- |isndant _qu’elles rétablissent inté. ;son application: ‘intégrale et sincè- d'üne “simplicitérm 

: templer., de loin, grâce à.la-photo- | éalement son territoire ct sa re-lre, contre les sourdes manœuvres d'un cet maique € 

: graphie, mobile, cette grandiose et nommée. Or, dans cette oceurren- les indicaux qui cherebaient à.la 

& poignante cérémonie :dont je n'4&-'.e Albert de Mun évoqua, plus | ‘saboter’ - 

vais pu, puisqu’ ielle -se pasenit à qu'aucun autre, l'âme de la patrie.  Ceite attitude valut même, à A. 

Bordeaux, être. . le.témoin. J'ai] is dixe ours, arraché par Pélan pa- de Mun; certaines défianees et-cer- 

voulu me donner aussi le spectarle l'xiotique à-une poitrine oppressée |'aines accusations de la part æ | jour, il dévers ait: son ‘cœur;! ‘dévint 

” des spectateurs à la vue de ce {im} par la douleur, fut.un- événement ! l'quelques catholiques. Ceux-ci re: ‘e plus répandu” des. feüilles pari | mire LS & ROBITAILLE 

: impressionnant. Et, sur l'écran, lémorable et répandit, jusque Eroéhaient au grand défenseur de |siénnes. : ‘On de:trouvait dans'tou: | à _ . : ES 

É ‘derrière le éorbillard très simple, dans les rangs de ses adversaires, | ‘Eg''<e. au grand orateur chrétien, | tes les mainsdu plus’ riche aristo= 3 “4 él à Mure 

ÿ fu fleuve humain a coulé entre une impression profonde. Il dé. |J'oulier Fœuvre ‘essentielle le |érate au plustmiséreux:des faubou- 

d-deux rives:humaines. * Une large |nonca Inmineusement la fauté | om] nt- primordial et nécessaire, je | riens. rAf de’Munrétait l'un: déces 

rue de la cité girondine, aux: “trot. icommise,—et sa pitoyable inutilité. | ux dire la lutte ennire les per-|‘iénsinystérieux"ét palpables! par 
4 
Li 
si 


5 
DS 


CR DU Be 


PSE 
PAR ES 


me 


u U 


CAPENRe, 


Mas chahder cd” Ornemente, Eglise, Ye 
1S Ch,’ hoinin ñe. Nine 


_aritles édligieux, 


l'Spécialité Confection: ‘dé Béniiéres: ENS deb 30 
- Congrégation: ou'bociétés. 


Vin dé’ méssb, “Huile’ d'olive; Ciergés: Encens, ete. 
‘Catalogues envoyés sur demande. 


ï toits. bordés. d'nssistants pressés CT] montra qu ‘en cédant à nos éter- | éeuteurs et le relèvement de la re- quoi: “s'uniéénient Lesiâmes” les” plus 
“recueillis, tandis que défilait le jets. ennuis, nous ne faisions que l'igion. Injustice grave! Car; mê. 
: Jong cortège, grave et attentif. Au lrec uler l'échéance fatale. Il sup lue un milieu de son ardente cam- 
4 premier rang,:derrière le. char, i.la | iplia le Couvernement, le J'arle- same patriotique .et ‘militaire; le 
+ suite du jeune officier qui, seul,-re_ | nt le Pays de se préparer sans | aillant journaliste travaillait : di- 
‘présentait ses deux frères, engagés | Lcjâche à cette heure inéluctable et |“sctenent, par ses écrits,. par son |sonnarniceset'toutesiles divergentes. 
4 !-dans: la bataille, les présidents des proche! Comme il voyait. juste! faction, par ses conseils, à repousser Tl:voÿait-enfin-levictorieux bou. 
: deux-Ghambres-et tous les’ minis- Et. dès lors. il poursuivit, avec | es assauts de la franc-maçonnerie; | tissementides sa campagne obstinée. 
vires escortaient.le cercueil. Et puis, {45e masnif ique et inlassable obs. |" déjouer ses intrigues, à refaire un | fj- “avait'rionmphé dés’ dissensions, 
tout un mondé-de laïcs, ‘de-prêtres, | tination, ceite mission patriotique, eup'e chrétien. : CA suivre en’ : 

: de soldats; de religieuses... Et, dans | E£on s'accoutuma. dans tous les! Jamais, notamment, l'œuvre des 2x : 
‘ la salle, au milieu de la demiobs-| ne à Je considérer comme uné | “ercles catholiques .d'Ouvriers, 
-curité. qui règne ’pendant que les | qe "entinelles et Fun des défen. | lont. il restait le chef et-l’âme, né À 
- - vues passent en pleine-lumière, les | ur de la patrie. C’est à ce mo- | narqua de progrès si sensibles, ni 
- spectateurs .émus.et silencieux sui-| Sent qu'il entreprit dans F Echo de | i brillants. C’est précisément pen: 
vaient ces funérailles. On tait | Paris, cette série d'articles ardenis; | lant-cette période de'fièvre-natio- 
Join, bien loin des rires oublieux {4 -incants, insistants,: auxquels | rale qu'elle se réveilla de la tor: 
ou des larmes factices. Il y avait \ÿ1 axait donné. Je titre général de | eur où elle semblait endormie dei } 
dans cette atmosphère. une tristes |lHeure. décisive.  D'aucuns. sou. | uis quelques-an'nées et qu'elle re: 
se vraie, un serrement de eœur. I iient. parfois s de’cette prolonga- wit une activité nouvelle. Mais il 
semblait.que cet auditoire, à tra-|tiôn qui semblait indéfinie et qu’en | set vrai que M. de Mun paraissait 
vers l'imiage fugitive apercevait en- | effét-il ne voulait pas clore avant | mettre.au premier rang de ses sol: 
-core la grande figure:de.cet éveil: qu'on-eût'bien compris sa pensée. ‘icitudes, ou du moins de ses tra” | 
leur d’âmes et de.ce soutien des |Gn se permettait de railler cette | vaux, même avantles questions pu- 
| COurages. . : fheure”:qui.se, perpétuait. pendant rément religieuse, le grand. problès | 
“Lé grand patriote” ! de longs mois et cette ‘‘décision’’ | me militaire. Encore une fois, 
2 GE seul mot, d’ailleurs, valait qui n’aboutissait jamais à son” ter_ | est que, plus et mieux que tout LEPATRIÔTE DE L'OUEST 
tout. .le.spectacle. Lentrepreneux |? me. Au- surplus l'Allemagne, as- | autre, il voyait clair et” juste. En! - 


distantes ;r-un°des symboles” et: l'uri. 
des ‘artisans : dè ‘cette “admirable” 
sommüunion:française,; où s'étäient 
subitément: fonduës :toutes"les dis. 
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“Toûces. sortes 4 
| de: construction , 


ange de- IT 
. de: Ja 17e rue 
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“re quarticer.m aître; 


Fevfir LETON DU, PAZRIOTE. Br un mue dou ce .-No. 9 vacances, je n'ai guère eu Pocensi ion’ à 
un autre e motif; -Mäde 


us un | de vous:y rencontrer. -Mais, tout 

: L -nfant; j'ai connu au bourg le père 
rançois.et votre mère. Vous avez | 
ite‘entendu, parler. aussi du |niel: einbleñt. à 
Jordic: et.de a 1 Marianne, de anis. ."J’espé 


rie;de Fimbrez sur Ja côte; de partir... 


re 


dt nos” ‘promenades, … - nous | some 
montées av ëc Mie Reine boire une. 


!. Car-mon:. cœur ‘a: tou 
“Nous. : vous: ‘devons : déjà] 
tout, “Mons sieur Daniel’ Conty;: mon: 
ère, et -moi.- Achevez : votre où, 
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(Boutin, re Rédents des En 


.|fants de Marie et fille de Ch are | 


; 


‘ vaik la persévérance et la ‘bonne. 
ù administration: d’un “homestéad” 1: 


: Nuln ignore, en éd awAlbet 
&lde Mun est véritablement. tombé 
ur le champ’ de bataille, ayañten 
pleine. conscience et.en pleine: vo- 
jme sacrifié sa vie pour la Franée. 


à sa persoñ : À 
“d'établir cétte uvre des’ 


Re. ii, qui depuis plusieurs années 
: [lécärtait de. la tribune, aurait: dû | 
vs également lé tenir éloigné. ‘d'un 
sufmenage intensif. Rien: n’était | 
 |plus propre à précipiter le. déhôue- 
£ [ment fatal, que ce travail incessant 
let fiévreux, poursuivi. dans. une 
ir émotion ‘tune exaltation ‘conti. 
;. [nuelles. Et M. de Mun le savait. | 
Mais il savait aussi que son article | 


“ächuit aumôniers supplémentai: quotidien soutenait, relevait des |’ 
_xs ajoutés encore à la longue série milliers et des milliers d’âmes; il 
de ceux qu’ l'avait. fait partir. aux savait que ses démarches ‘quoti- 
armées. . La. dépêche, signée dé son 
nom, qui m ’apprenait: ce nouveau sa correspondance quotidienne 
succès, :me parvint quelques‘ mie avec une foule de personnalités 


: jactivaient singulièrement la flam. 


me du patriotisme et les progrès dé 
la religion ; il savait qu’en immo- 
lant sa vie goutte à goutte, il con. 
tribuait. éminemment au salut na- 
: l'éonal. ‘ ‘Et, sans se donner un ins- 
[tant de relâche, il persévéraiti: 
di Cependant, la maladie-envakis. 
| sante avançait vers les sources’ de la, 
“Lvie, multipliait dans éet organisme. 
ébrènlé” les avertissements + tragi. | 
:#débor. 


‘enlever_la promotion: dé. 


Admiré et aimé du peuple, se 
me des soldats enx-mêmes auxquels 
par l'organ officiel i im- 


5, ile passait des nuits dan | 


"Son sommeil, _ Coupé. dé 


quand: même.’ Jr me Soin 6; 


à. dix heures. du. Soir, “l'avait ter 


ke l'a mirätion 
datent vets. ë. Héro 
A 


Donne le à à 


retour. 


qui: pourra vous dire comme est 


jui son temps hi ses soins, monsieur 


dienries auprès du gouvernement, | 


< (Boutin, ‘cultivateur 
: roisse. ‘ 


Entrepreneur et. 


‘ Que ne eüvent ‘donc pas : Je t : 
F Ê : Manufactier 


d'Autels, Sculpture d'ornemeñtas" 

‘ tions d'Églises, en Bois eten Platie. 
Bancs, Confessionnaux, Chaires,' 
et fous objets servant aux: besoins. 
du cuite. Spécialités: "Exécution 
d'Architecture, de Sculpture | et 
Dorure. 


Demander-le À monsieur Wilcott 


vrai le mot du vieux Lafontaine: 
“Fouillez, creusez, retournez la ter. 
re en tout sens, un trésor dedans y 
est caché.” Ne voulant ménager 


ST-ROMUALD, no. 


| Wilcoit:nous arrivait, il y a quel 
ques années, de Saint Edouard de 
{ Fabre, comté, de Témiscamingue, 
PQ. bien. décidé de recueillir 
avec la grâce de. Dieu une petite 
part des richesses dont les prairies 
de }'Ouest abondent. Sa bonne vo- | 
Jonté a a été récompensée ; et au. | Rev. Père Lacoste, ©. M. L., - Saskatoon ‘ 
jourd’hui, il est roi sur sa petite | eme en 
ferme. et la crise financière créée PENSIONNAT DES: RELL 
par la présente guerre européenne | GJEUSES . DE ‘LA : ‘PROVI 


ne lui donne aucune inquiétude. .|DENCE, A ST. LOUIS, S ASK. 


Pourquoi faut-il qu‘il y aît tant 
de nos braves colons venus soit du|  P rogramme. du Département. de: 


Bas-Canada, soit de la République l'Education. 
voisine, dans un état médiocre ? | Cace du français. : - 
Ah! fermiers de l'Ouest, si vous] On accepté ‘aussi les petifs: gr 
aviez soin de recueillir tout ce que | çons pour préparation à la premiè 
la Providence vous donne dans sa |ré communion. . ÿ :: - 
Bbéralité, si vous saviez en outre:  S’adresser à la 

vous contenter de peu, il n’y au- Mère Süupérieuré 

rait plus de pauvres parmi vous et ST. LOUIS, S ASK. 


les crises financières ne vous empê- 
C. COU RTOI S 


{cheraient pas de dormir. . 
° —-Monsieur le curé, accompagné 
. CORDONNIER : 
‘Répare : les Chaussures 


de son nevèu l'abbé Eusèbe Labbé, 

séminariste: du diocèse de Québec, 
‘Aiguise les les Patins : 
PRINCE AEBERT, Saske. 


est parti “lundi le 25 novembre | 
Us us TU de 
Ces“messieurs assistèrent aux Ft L TT 7 
du troisième anniversaire du sacre | = Monsieur Élie WilcoË est venu 
e Sa Grandeur Mgr O.E.. Ma. |se fixer au- village de Cantal ‘aù 
thiét : mererédi et revinrent jeudi. cours ? ‘de la: semaine dernière. : °I 
— Enfin nous aurons dans un |habité : la maison‘ de monsieur 
prochain une église conve- Louis: ‘Plante devenue vaçcañte par 
nablé à à. Cantal... : “Grâce au “zèle de lé départ de la api de monsieur 
quelqués 
fondatit ns esta à. peu près terminé. 
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Mgr. Bernard, St Hyacinthe, - Québec. | 
Mgr. Provost, ‘+  - Fall River, Mass." 


après-nidi en route pour Régina. 


—Enseignemént “eff 


rgent . et. billet de. banques des | pass 
s' chèques" sur. les principales” villes ds. 


ÂGENTS EN. ANGLETERRE « T _ Clydésdale: ok, Lid, LE 
Crédit L ro Ï Nat al d'Escompte. , ct os 


nnais, Comptoir National - L 
e, ‘Crédit Industriel Le 


l’aurveillons s soigneusement 


tm ET LE ER où 


E Prférencese 
Te Mozsoxs BANK 
Ron Est Man. . , 


Ven: VOIE: ‘nos. Lie Matelas: et | 
: Sommiers: Cette semäine— gran 
de réduction de. prix. | 


LictE 


-Ornes votre en de. CE . ni 
Romans Canädiéns, ] p. pégie, Cnatienne, Histoire. 


a 


in: | pois cette. œuvre” de ee 


Sea Drcche de ni no: 


pus ge 


j vous: ‘le: demande L Je dé ‘quel “plaisirs” pour. vos” # dé: 
Seigi vu. dans: votre cœur. res ét Vos “sœurs. de. là-bas. 1 
RENTE are : dé 


reconnaissance “pour ses: bien: 
fchaque: jour D 57 4 


és : aile du;miïe. ; 
joUS. en ‘avons. t ous. | be. [Au contact: de’ tes: doüleurs. ressen. 
in : Tribunal 4e; Dieu... Les [ties, j'ai. retrouvé” toute, ma. jeune 
| pauvrés dé Dieu, “les pauvres | ‘du se d’apostolat et toute ma, force de: 
ir Canade À eront “les premiers à béné | dévouement en. ces: jours - “pleine 
adiénine. : Lt cette formation. Votre d'épreuves, Car. je sais, Ô.ma Fran: 
même,” ne": : cherchez-vous offrande. aura son prix,. rehaussée, ce: bien-aimée, ‘que. l’on: ‘devient 
ntinuellement quelqu'un par. l'innocence. de ..vos ;.jeunes toujours. plus fort, plus pur et plus 


| ÿ autre JE 
::]sus leur répondit “Alle : rapporter 
| Jean . :ce que; sYOUS;. -avez’e entendu:ét, ce 


a LS otre cœur: suivre: a pen: 
aturelle de bonté chrétienne et 


rssuseltent Eine est .annonté, 
aux pauvres; et heureux ‘celui: qui'né |: 


ë ere 5 


+ Jé:me suis fait un à Cons ne Res our vos aide téntôt : les ban- cœurs. . Jriche-en aimant... 
E teur : À e suis fait. un, evoir de pré. font à parler. de’ Jean, et dit au peuple : Ed | Aïde à la Fran où, reçois, ô Î . L'abbé Enile Proné. 
‘En atfendant: senter : au” “Côrité Central de l'A. C. Qu'êtes-vous ‘allés -voir.dans le désert? sou Ft 


se 


- ments nous publi J: CE ‘votre’ letire: ‘du 14 novembre 
sriespondance : ‘échangée entre 1914. “Vous demandies . à notre 
YAisociation. d'Education d’ Onta: Association dé: vous” venir en. aide 
À ri0 ‘et le Comi entral'de’l' A: C:. dans. la-luité q que: vous soutenez ac 
îL. c. ! tuellement, dans Ontario pour la 
À : Otteue, cé é 14 sovenuer El coriservation: dé votre ‘“angué et de 
En vos: écolés: véuillez : ‘Croire;—et je 
suis ‘chargé de. vous. l'écrire —que 
nôtre € mité “A décidé avec : ‘em 
pressem nt de se rendre à votré re 
‘Ja lutte des Canadiens Frans quête. : Vos difficultés et vos souf_ 
‘de l'Ontario pour:la: conservation frances votre courage dans l'adver- 
de leur langue et:dè: leurs « ‘écoles |sité,: vôtre tenacité dans une lutte 
annonce longue ‘et: coûteuse, Les que vos adversaires" ont voulu sans 
seompatriotes ontariens ont toujours trêve, vos sacrifices de temps, de 
À fait leur grosse part. des: “sacrifices travail et d'argent pour. Je triom- 
inhérents à toute: lutte. Les côm- phe d’une cause sâcrée nous étaient 
|: patriotes de Québec: ‘par. divers co- |trop connus pour que nous restions 
: mités ou associations ont souvent sourds à votre appel. C'est de tout |: 
É apporté des secours précieux et op. | cœur que nous allons sans plus tar. 
“portuns. La lutte se: ‘fait autour | dér nous metire à l’œuvre et, dans 
des écoles françaises, autour de |la mesure où nos moyens d’action 
: Yenfance canadienne-française de |et la situation présente nous le per- 
“YOntario. La Jeunesse. canadien. | mettront, prendre notre part de vos 
[ne française qui coudoie de très [sacrifices et de vos efforts pour assu. 
pts enfance ne pourrait-elle. ‘pas [rer chez vous la survivance de n0. 
venir au secours de ceux qui ont été tre langue rempart de notre foi.. 
D: chargés de conserver à ces enfants. ‘ Nous avons trop conscience de là 
leur langue nationale ? : Lacs solidarité: qui doit exister entre tous 
D - Les besoins actuels sont. pres_ les groupes catholiques et français. 
| Rsnnts. La cause est.sacrée et bien | du Canada pour nous dérober à ce 
time d'enthousiasmier 1 ardeur dés qué nous considérons comnie notre 
: jeunes de votre: aësociation. ‘Pour dévoir, ét, en vous promettant no- 
“esrisons, Monsieur‘ le ‘Président, tre plus ferme appui, nous vous.di- 
L'liothtion d'Education d'Onta. sons: “Courage! la victoire con- 
É rio vos demande de leur venir 'en [ronnera vos efforts !” | 
lait Si vous décidez . ‘d'écouter | Veuillez agréer, Monsieur le Pré. 
notre humble requête et d’organi.. sident pour vous'et votre Associa. 
‘sr quelque rnouvement en. faveurition, l’expression.de. nos ardentès 


un roseau.agité par. le’ vent?. Mais:en- 
core,: qw’êtes-vous allés voir? un .hom- 
me vêtu: mollement? Vous : saurez que:| ! 
ceux qui s'habillent. dela sorte sont. | 
däns les palais des rois. .Qu’ êtes-vous. | ” Te 
donc-allés voir?:un. prophète? Oui, .je. 
Yous le déclare, et plus qu’un prophète, 
car c’est de lui qu'il est écrit: J’envote. 
devant vous mon Angé, qui” [vous pré: 
parern. Ja. -vofe. RTE E 


E: 
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Cu 
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le 


L er 


Fee ‘frères male “anraptent | 


ù 


Arpele ‘aux Franco Canadiens de. J'Ouest 
MAGNIFIQUE cHorx D'OUVRAGES CANADIENS 


- ur 
BIBLIOTHÈQUES PAROISSIALES | 
BIBLIOTHEQUES. MUNICIPALES 
BIBLIOTHÈQUES SCOLAIRES 
BIBLIOTHÈQUES DE CERCLES : 
BIBLIOTHEQUES PRIVEES : : : 


offerts. à des prix extrêmement réduits: 


DE 20 CENTS A $1.00 LE ‘VOLUME 


‘Que, dévienärez vous deuil? Où 
bi à ‘encore, si tous vos. amis, ré: 
duité à à la même misère, ‘vous mon 
tréient leurs : mains vides’ regrettant 
l'imipuissince dé:leurs bons désirs? 

-:Or le malheus, la désolation, se 
répandent sur des campagnes au_ 
trefois fertiles, sur des villes cen.… 
tres: d'industrie, et l’épreuve cruel. 
le dé la guerre ‘réduit les uns et les 
autres au suprême degré de la su- 
prême souffrance. 

. Hélas! souffrir et voir souffrir 
ceux. que l’on aime... 

Dans la Bible, il y a un cri de 
douleur maternelle qui m'émeut 
toujours profondément chaque fois 
que je le relis. C’est Agar au dé 
sert, épuisée de fatigue, sans eau, 
sans provisions, et qui voit mourir 
de faim et de soif son fils Ismael; |, 
alors, dans son désespoir, elle s'é. 
Aide à la France—2 loigne de lui en disant: “Tant 


gèrement sur Je clavier. Sacrifiez mieux, je ne verrai pas mourir mon 
de ces moments passés au théâtre; ; | fl Tsmael 


des larmes et des douleurs plus réel. 
les font appel à votre pitié et vous 
arracheront aux banalités de la vie. 


| + & % 


votre amour-propre, ‘ne vous s de. 
mande que l'hommage inconnu 
d’un travail que lui seul voit. Les 
chefs d'œuvre dechärité, : comme 
ceux d'architecture au sommet dés 
cathédrales, “n’ont souvent que le 
regard, des cieux. 

Jeunes filles jetées dans la mê- 
lée de ce travail charitable, pensez 
souvent à la misère que vos travaux | 
iront soulager: pauvre petit être 
transi de froid, veuve abimée dans 
sa: désolation, pauvre blessé déchi. 
ré par Ja mitraille, malheureux or- 
phelin estropié par la barbarie teu_ 
tonne. | 

Donnez donc de ces heures que 
vous passiez en joyeuses veillées, de 
ce temps où vos doigts glissent lé 


PTE 


Voici: quelques-uns de ces Livres Canadiens: 
ROMANS CANADIENS 


“La terre paternelle” , par Patrice Lacombe, .20c. franco 25e. 
“L'enfant perdu et retrouvé ou Pierre Cholet”, par. 
T.-B. Proulx... 20e. franco 25e. 
“La Jongleuse”, par H. R. Casgrain. .…....."20ec. franco 25e. 
“Divers”, par P. À. de. Gaspé...........:85e. franco 40e. 
“L’ oublié” par Laure Conan. ............ 35e. franco 40e. 
“Une de perdue, deux de trouvées”, par 
G. de Boucherville. $1. 00 Franco $1. 15. 
“Contes populaires’, par. Paul Stevens. ..,..20c. franco 25% 
“Légendes de mon pays”, par J. C..Taché. ….: 20c. franco 25c 
“Les Pionniers Canadiens,” par H. R. Casgrain.20c. franco 25e 
“Nouvelles et Récits”, par À. Gagnon......35c. franco 40e. 
“Légendes. du Nord-Oust”, par l'abbé G. Dugas: . : 
ES 1 1 franco 60e. 
“Albert ou l'Orphelin Catholique”, par A. Thomas: -. 
. Lenteesenee sense eneeeseesese +600. franco 70e. ‘ 
“Le Manoir Mystérieux"", par F- Houde. . : :50e. francoo 60c. 
"Les Anciens Canadiens”, par Ph. A. de Gaspé. 
Pussesespeseepeeeesescscesÿl -00 franco $1. 15 


HISTOIRE _ 


“Une Paroisse Canadienne au XVIIe Siècle”, pèr 
“H. R..Casgrain. esse :20c. franco 25e. 
“Récits d'Histoire Canadienne”, par 
SE. Z. Massicotte. .. 20e. franco 25e. 
: “Histoire populaire. du Canada , par 
E Hubert Larue. ........ - 50c. franco 60e. 
| “Cartier et son temps”; par A. D. DeCelles. .75c. franco 85e. 
“Lafontaine et son temps”, par A. D. DéCelles 75e. franco 85e. 
‘Histoire populaire de Montréal”, par :  . 
== .*  Leblond de Brümath........$1.00 franco $1. 15: 
an 


Pauvres mères belges et françai_|. 
ses, vous n'avez pas eu ce dernier 
bonheur du désespoir maternel ? 
Vous avez vu mourir sous vos yeux 

Mais les femmes ne doivent pas jou dans vos bras, ces enfants bien. 
être seules à s’enrôler sous l’éten- [aimés, pauvres petits, étiolés sous |- 
dard de la charité, les hommes ont vos regards, pauvres enfants meur- |: 
aussi des doigts, du temps, et de Iris... ct profanés!! - . os 


Fargent. | Hommes du monde, femmes du 
À de )CTEC) ? pl evmn e e{ l'acsur: ; c ! È 
3} ratés “de FOntario- ml D ae de ASSUE nee de nôtre | "Si nous ressentons l'âpreié de hinonde. pensez à cela et demandez. 
ve ss a Val = D mn 
pu 7 comp a “ot ë Ne e plus en Go MB AD. Pliver que nous commençons, quel | vous si, malgré vos revenus dimi_ 
E pusempressé de natre-Associälion. EO. H. Banrz, 


hiver nos frères de Trance et de | nués, vous ne pouvez pas trouver 
É Veuillez aoréer, Monsi 6: Prési oénéral , J. 
| Veuillez agréer, ? fonsieur le Pré | Président général de VA. C. 7. C. Belgique n’aurontils pas à passer? |encore quelque chose pour l’obole 
_ Si malgré nous, le calice d’ amertu- | de la charité. 


Aide à à la France nr | LT T4 
© France aimée du Christ, à 6 ma [naturelle en bonnes œuvres. ABONNEZ VOUS 


Lire, n'ece pas une insulte à à tal  Fautil done que l'on me de 
grire immortelle : que ‘d'écrire un mande d'écrire: Aide à la France. 
quel titre: “Aide à la France” ? | Lh bien! oui, nous te devons, 
Depuis quand, Franée de Clovis, douce France de Jeanne d'Arc, cet. 
de Charlemagne et: de “Napoléon le aide, à l’heure solennelle de la 
Réndsiu la main aux nations étran- lutie terrible qui doit décider de 
ES ‘[Pexistence de la civilisation ‘et de 
"Aide à la Trance! Mais. tes Jé.. la charité, pour de longues années. 
“gions écrasant les Lombards ren: | Ceux que fu as secourus, ceux 
“nt a sécurité à l'Eglise: tes ba- [que tu as établis, ceux enfin de ta | 
Élilons obligeaient Witikénd à à Vo- chair et de ton sang, te doivent lé |{ 
HHésance et les Saxons : soumis re |lan généreux d’une charité cons- 
nriaisenient les vainqueurs. : °. ftante, pratique et intelligente, 
F' Aide à la France! “Mais tes Che- Ce n’est pre tendre la main que | 
Saliers, de Constantinople à à Jéru- de dire à ses enfants“ Aimez-moi”, 
Eslem. de Jérusalem à : Alekandrie, Ce n’est pas tendre ln. min, que de 
Pintaient l’étendard de, Saint De. recevoir de, cœurs tendres ‘ét dé- 
nissur les vieilles. murailles des vil [voués le tribut de la: reconnäissan. 
ls siintes de l'Orient; tes’braves se |ce.r 


AU 


“Patriot le La ouest ” 


‘Les Etats-Unis” par A. D. DeCelles. .. :$1.00 franco $1. 15. 
LITTERATURE CANADIENNE EN ‘GENERAL. 


“Propos rustiques”, par Camille Roy. ...,.20c. franco 25e. 
“Jean Rivard le Défricheur", par À. Gérin-Lajoie . ‘ : 
- . .85c. franco 40e. . 
“Jean Rivard l'Économiste”, par A. Gérin-Lajoie. : 
7. "35e. franco 402. 
“En Garde” par E. Blanchard... ute....380 franco 40e. . 
"Not ëls Arciens de la Nouvelle France par 


E. Myrand. ..….:...$.00. franco. $L 15: 
VOYAGES T;:G | 
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GEOGRAPHIE, 


FF : ABONNEMENTS 
| CANADA” 


© ÉTRANGER; $1.50 par an 


Erient au cri de “Dieu.lé veut”l| Pour nous il y a le “orihène et . $1.00 par an, Pay ui ds avance ri ë ve 
Du n oppresseurs du droit |J'honneur dé-donner. FL us. Lane par. PL Re en D .: BF L", 6e. franco 70. 
tDcrte, 


Te Nos maisons regorgent d'objets À 
: Les Etats Unis à leur iiaissance, qui peuvent être convertis en tré. |: 
Ge martyre, la Syrie persécu. |sors de pitié; notre société oublie- 
1 saluèrent tes régiments; .et.ton [ra ses plaisirs pour travailler à| 
5 PAU laqua joyeusement.. -au |panser tant de plaies, à secourir 
Rule de Ja “ictoire : Su fous. ‘Les tant: de-misères. " :‘:" 
Étinents, .""4," Donnèz done votre lemps &on- 
ile à àlhF rance! Mi epuis b inez votre. travail: unisséz-vous. pour 
is Séles le sang et: k sueurs: dè travaillér ensemble, oubliez" | à ja 

5 Missionnaires : arrosent: 168 pla. 


Bai ntaines qu 'enveloppnient 12 > nn souvent jusè 
Bré les ombres de:] 
Fi de a charité: à qi 
ù ide aux heures ; néfgs ne 
. ct'des guerres: Vincent de L 
[EAU ton. f ïs, länçait 

0tres de: £ 


“Aux Vieux Pays” . “par. l’abbé: Can. et 11606 France 70e - 


| Vous pouvez vous ‘abonner soit en,.nous. écriv ant, 
…. soit en envoyant: ce: “bulletin d'abonnement, dû-. 


s 


“poésie d Octave: Créae” NOUS sus. — franco. _ 
“Le Cantique du. Deux x Parler, par G. Zidiér, .. 75e: franco Se. 


ment rempa et. signé 


| lMer Laval. et ME Plessis 5 par Mer H Têtu. 200. franco 28e. 
: L'Mêre Marie-Rose” fees eee reine. 20e franco 25e. 


) abbé E D Aude. ete .138e Hrénco 40€ 
‘Bibliographies et:Portrai 


Plus ie en. print 
oë:.rêves. de: c célébrit 


eux: qui le 


SES 


Re Ne Hoi 
. a ee. 
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. Nous! sommes 3 heureux de po a connaissance ‘a tous nos Tec: i 
teurs, et de tous-les catholiques: du diccèse communication de ls lettre.| 
suivante que : Mgr l’évêque vient: dé recevoir du: ‘Vatican en réponse 
aux vœux d'heureux avènement, ai il adressait à è Sa Sainteté il y à quel: 
que temps. Don on ST 
On y constatera avec joie et vive reconnaissänèe que S. S. Benoit | L 
KV; accorde à tout le clergé et à tous les fidèle du diocèse. le grand 
- bienfait.de la bénédiction‘apostolique. ” . ; 
Voici le texte-même dela lettre écrite au nom du Saint Père per 


_le cardinal Secrétaire d'Etat: 


l'SEGRETARIA DI STATO 
pt SuA SANTITA 


ment le. ‘plus inportant- “pour Ja 
ville de Prince-Albert, affecte le 
train “The Capital: Cities Epress”. 
(Saskatoon Regina et Winnipeg). 
qui partira d'ici à 1-h. P.M. arri- 
vera à Saskatoon à 4.45. PM. pus Lie - 
à Régina à 10.50 P. M., et enfin à LE: BLE: UE r. 
Winnipeg à 12.45, midi, - ë. . La bhisse ‘s ’accéniue et atieint 
Le. train No. 4 pour Winnipeg |318c. audessous du taux normal. 
via Melfort ne circulera. qe les Lé marché est calme et les affaires | 
lundis, mercredis et vendredis unix tranquilles, les difficultés de trans: 
mêmes heures qu'auparavan’, et ports. ceéaniqués paraly sent les 
reviendra de Winnipeg les rnardis, transactions: ee : 
jeudis et samedis aux mêmes heu Les prochaines récoltes de Are 
res qu'auparavant. : gentine, de l'Inde et des Etats-Unis 
Le train No. 5, venani dé- wi i- |constituent un nouveau facteur de 
nipeg et de Saskatoon, arrivera à |succès-et. toute. l'attention s'y con- 
7.15 P.M., une heure plus tôt. centre. 
- Le train pour Big River partira) Au sujet des récoltes de YAr- 


compense à ne qui 1 
au bureau du Patriote de. T Oueèt. 


Du Vatican, le 8 novembre 1914 


Monseigneur, 

"Notre Saint Père; le Pape Benoit XV, a | agréé avec bien. 
veillance. l'hommage des voeux de piété filiale que Votre Gran. |, 
deur. s’est fait un doux devoir. de Lui adresser à l'occasion de 
Son élévation au Souverain Pontificat. : 

En vous remerciant de ce témoignage de vénération:et td o= 
béissance, Sa Sainteté vous accorde de coeur pour Votre Gran. 
deur, pour son Clergé et ses diocésains, le bienfait de la Béné. 
diciion Apostolique. 

Je saisis volontiers cette occasion pour vous exprimer, Mon. 


seigneur, mes sentiments très dévoués en Notre Seigneur. 
P. CarD. GASPARRI, 


COURS DES (CEREALÉS “f 


: Fumez donc. fe délicieux tabacs natu- 
: 7 4n feuille où haché dela: :” 


. de TABAG HONTE de dalette.Q 


À Sa Grandeur M onsei gneur Albert Pascal, 
Evéque de Prince.Albert. 


d'ici à 8.80 AM. les lundis et ven- | centine, voici ce que dit Broom- ; 

e Les funérailles eurent lieu lundi |dredis, pour revenir les mardis #t hall, de Liverpool. ét vous serez sûr de fumer dû v vrai tabac 
Chronique matin, à la cathédrale, au milieu samedis à 12.30, nridi. : “Le. surplus probable | ‘de blé canadien. rs LU; | È 
d'un nombreux concours de pa- Le service de trains pour Marce_ pour exportation est de 120,000,- -! - Fa 


Ecrivez ‘ét ‘demandez des listes dep prix. : 


++ 


lin-Battleford demeure le même |660 de minots, et l’avoine, 90,000, 


Locale rents et d'amis. 


perrrererernennns #++++- 


A la famille éplorée, nous of- qu’à présent. : 000 de ininots. Cette estimation 
__Une brillante et nombreuse rons nos condoléances. SPLENDIDE Eu LATIO est basée sur les conditions présen- 
réunion des catholiques de la ville |—Les taxes municipales de plus en To MU K tes de la récolté. .Le. temps doré- :. 


navant sera un important, fäcteur.… . 

Critiquant cette opinion M. B. 
W. Snow, expert en récolte de Chi- 
cago, poursuit: 

“TT est difficile d admettre l'avis 
de Broomhall que les rapports dé 
l'Argentine indiquént un; surplus |» 
blé pour exportation d’à-peu près 
120,000,000 de minots et de le con. 

cilier avec son. rapport disant: qce 

les conditions du. climat-n'étaient 
pas favorables en général pour le 
meilleur développement du blé et 
de Pavoine. La superficie :ense- 
mencée de } Argentine : est. officiel. 
lement indiquée à 45, 474,000 
acres. 

“La moyenne & récolte, en Are 
gentine, dans les années précédèn. 


a inauguré, mardi soir, la superbe |plus surélevées exeitent le mécon- 
salle paroissiale du soubassement tentement et lindignation des con 
de la nouvelle Cathédrale. Sa tribuables dela ville. Les citoyene 
Grandeur Mgr l’Evêque, accompa- paient aujourd'hui les folles dépen- 
gnée du R. P. MacCaffrey, O.M.I. |ses et les détournements de fonds 
et des prêtres de l'évêché, se fit un |du Conseil de ville des années pas. 
plaisir de présider cette soirée d’ou- :sées. Lundi dernier une grande 
verture. assemblée des citoyens et de nos 
La vaste salle avait été aménagée lédiles, au Théâtres Empress a mis 
de nombreuses tables où le bridge, |en lumière l’administration de M. 
le euchre, le quatre-sept et même le |le maire Baker, sortant de charge 
chat se disputèrent les honneurs. |cette année, et celle des maires pré- 
Aucune partie ne fut strictement |cédents. | 
organisée: les invités s'amusè| A cette assemblée, l'échevin 
rent. tout comme en une réunion | Agnew a incarné dans son plaidor. 
intime. er toutes les critiques des citoyens 
Vers les neuf heures Sa (ran- contre l'administration Baker. 
deur, présentée par le R. P. Mac- |L'entente n'est guère possible, aussi 


11 y a quelques jours, le colonel 
du …e d'artillerie fit demander au 
dépôt de son régiment des chevaux 
pour remplacer ses attelages qui 
avaient été éprouvés. 

Un détachement partit aussitôt 
conduire les chevaux frais sur les 
lignes de feu, et là, les hommes qui 
le composaient demandèrent com- 
me une grâce au colonel de rem- 
placer ceux de leurs camarades qui 
devaient avoir le plus souffert dans 
cette terrible campagne: ceux-ci 
pouvaient aller se reposer quelque 
temps au dépôt. 

Après avoir félicité “es bleus” 
de cette marque de courageuse #0- 
lidarité le colonel fit demander 


mi, ete He 


s ani Lors au a 31 décembre. : # 
qui ler au 31 décembre | 


— 


re” 


* LIMITE SR ONEE HOIX dé TRAIETS. 
PRIVILEGES : SPECIAUX: D! 


Les trains: di Canadien-X Nôrd' von vois conduire parfoitéinent Chars 
dortoirs-moñèles, éclairés à à. l'électricité, schars à à. diner, chars 
dortoirs touristes, tous équipés: ES moderne. . LL 


Inf oTmMez-VOUS, pour. plus: amples déta s, aux. agents du. C.N. R. où à 
ER CUNNINGHAM, agent du C: N. R. à Prince Albert ; 
Burenu ouvert jusqu à.9 hrs p. M... F ! Téléphone lt à; 


Caffrev. adressa quelques mots à {la lutte municipale cette aunée re- . : . | 
l'assemblée. Monseigneur se ditivêtelle un caractère écial de dans ses batteries si des hommes ‘ où écrivez à Vo 
SS . À = È seu l'E S , Ü , . ot d : 
be de voir s EP des an. |mé L contr P v “.. [voulaient profiter de cette offre tou. tes, y compris la récolte phénomé- ST APLETON, A Ré 1 : à 
eureux de “a 7e es ne mécontentement contre: l'ancien | jte. nale de 1907 n’a été que de 10 mi- Wm. gent égional des Passagers Saskatoon ‘A 
S Î - . à , | . . 
ges jours enfin réa … Cette sa . régime se projets de réiorme De Personne n’accepta. “Nous som. |ROtS par acre; AUSSI 9 minots par EE 4 
<& LA - . ° D 
e réunions paroissiales. Cette sal. nomique dans le maniement des}. ici, nous y restons”, répondi. |acre est une bonne moyenne pour Aifcile ee e à Lei . _ À 
le.-elle est à vous, ajouta Sa Gran. :deniers publics. . * ; A I He © 54 elle d'o tenir es. comman es k L 
x Ê M k rent ils. cette année. . Les rapports jusqu à de l'Es Si a VO: -{ 
deur, vous y êtes chez vous. | L'échevin Agnew et l'éehevin | Rio bleus, navrés de n'avoir pu | présent montrent que la saison n'a e l'Est, parce que rorge. de VR- |". h: 
Lt les. DIEUS, NAvre voir pu tario est offerte à-un.plus bas prix| \ 


Knox ont accepté la candidature à s 
P “ÿ aller” à leur tour, durent ren. 


la mairie. On parle aussi de l'ex. pas été favorable: on s'est plaint que celle de J'Ouèst.. La baisse dé L 


de pluies fréquentes dans les dis. 


Après quelques mots de félicita. 


tions aux dames organisatrices de ; 
e trer au dépôt. cette semaine va peit.être occasion- 


cette soirée d'ouverture, Monsei. échevin Armitage, comme candi- a —0——————— tricts du Nord et les dommages oc- ET ET 
gmeur prit congé. en souhaitant dat pen ‘ ti de vol LE CHEF D'ORCHESTRE PI casionnés par la gelée sont, admis ner de nouvelles ones 5 5 48 | | U 

à ‘ai —-Ün autre contingent de volon- * À a Lie . . ant! ) 

à tous beaucoup de plaisir et de . SONNIER dans toutes les rapports durant ie! l'année dernière: Den Changements d horaire 


taires au nombre de 28 est parti 
pour Winnipeg, où ils seront incor. 
Un joli concert avait été orga- porés dans le 2%e ‘de Cavalerie 1 Lé 
nisé et fut applaudi par les groupes | gère. 
disséminés autour des tables. Des chef d'orchestre de l’armée alle. 
mande. Elle fut opérée près d’Y- 


chansons, bien réussies, des mor. . .- og Ja 
çeaux de piano, de violon et de cor- L'anniversaire du Sacre deS. |pres. En voyant ce personnage à 
i G. Mgr Mathieu Yuniforme rutilant, chamarré de 


net eurent le don de plaire, tout en U j 
revèlant le talent de nos artistes «n- | Mercredi dernier, 25 novembre, décorations, les soldats se deman- 
dèrent quelle pouvait bien être sa 


tholiques de la ville. fut célébré à Régina le troisième en. P 
Les Enfants de Marie servirent |anniversaire de la consécration qualité. La découverte d’un stock 
un Jéger goûter, également bien |épiscopale de S. G. Mgr Mathieu. de musique et d’un bâton à bout 
apprécié. À cette fête prirent part S. G. Mgr d'or révéla bientôt l'identité. ‘Le 
La vente à l’encan de mu'tiples |Béliveau, évêque auxiliaire de St. prisonnier paraissait très déprimé. 
objets de fantaisie: coussins, ri. Boniface, plusieurs prêtres du dio- I se désolait à la pensée qu’il 
deaux, tapis de table, centres de ta. |cèse et les catholiques de la ville. [7° pourrait diriger la musi- 
ble et même une jolie poupée, réa- | Dans l'après-midi les élèves de l'A. que militaire allemande faisant à 
lisa de bons profits, grâce aux ta- lcadémie du Sacré-Cœur donnèrent Paris une entrée triomphale, et mê- 
ent de . l’encanteur, M. Charles |une charmante séance et présent. me la perspective qu'on lui fit en 
trevoir de retrouver bientôt ses mu- 


Bonas.-.  -.. rent leur vœux de fête au vénérable d 
siciens ans un camp de- prison resse, dans l'Illinois et l'Indiana |” 


Vers les onze heures, la foule se évêque. Ad multos annos!.que 
dispersa, emportant un bon souve [Dieu conserve longternps à Régina niers ne réussit pas à le consoler. . |prévaut. : -L'épidemie. de la mou- |”. 
-.[che d'Essian cause des domimages, L 


nir de cette fête d’insuguration ct {son saint et dévoué Pasteur. 

se promettant bien de revenir se 9 Le Parler Français plus: en plus ‘alarmants. : Les| * 

récréer encore dans cette salle qui [Les missionnaires Oblats dans! nu conditions du blé d’hiver” amérie |" 
Couronné par l'Académie française: Cain; n° atteignent point la moyen-|: 


est bien nôtre, maintenant. l’armée française Organe officiel du Comité permanent 
Les Dames de.l’Aide et les En. - —— [du Congrès de la Langue française än ‘habituelle de. ‘cette : saison de 


fants de Marie, comme toutes cel] Nous lisons dans le Aissionnry Canada. 
es qui ont contribué à l'organisa_ Record, publié en Irlande: : 
tion de cette soirée, méritent de sin-| “Six Pères Oblats. Français ds. 
cères félicitations . pour. le suecès Sud d'Afrique sont. passés à Lon- 
qu'elles ont remporté. dres il y-a quelqués semaines, en 
—$Samedi dernier; à. l'hôpital de {route pourle ‘front. La France est 
la Ste Famille, Agnès Desjarlais, ia |l’un dés rares pays où dés législa. 
plus jeune:fille de Met ‘Mde à G. |téurs. païensobligent-les “prêtres À {La "litte ‘contre a, rittérats 
Desjarlais, succombait:- re: maln” être soldats Grâce‘au sens com-| graphique... ne po 
die de- “péitrine, qui Î rminait de. run ou: autreraison #8. “oficiérs , G 88 R: 


mois passé. - LE LINE ut 

“En de telles conditions, une ré.| Le marché. est ‘resté : fable ct 
colte d'environ 150,000,000 de mi- souffre d’une baisse. de #Ae: Je mi: 
nots semble être environ tout ce qui [not " ‘" 
doit être raisonnablement évalué, . Entrées: 249 chars pour 825 de 
laissant ainsi à peu près de 80 000, F an dernier. 

000 de minots pour exportation.” Genada Atlantic Grain co. Lt, î. 

Pour ce qui concerne les récoltes 
de l'Inde, le temps sec persiste sur 
une grande partie du pays. Si les 
conditions sont favorables, l'Inde 
peut offrir à l'exportateur environ 
50,000,000 de minots. : 

Aux Etats-Unis, Îles pluies du 
commencement de la semaine .ont 
remédié à la sécheresse ‘dans les ardis, jeudis et 
Etats de PÉst; mais le temps froid |. . No.5. Nor VE; | pou Mistatim, et.au T6: 
qui à suivi a‘ nui un peu: au blé.| ‘No: 6'Nor 96 TE arrive & Prince-Albert à 7. 10. 
Dans. les Etats de l'Ouest, la séché Jurra£ A pA dis érérédis et veDe 


gaieté, 
LE 24. NOVEMBRE 1914 


“The Capital Cities Express ” 
Quitte Princé-Albert. . 1.00 PM. 
{Arrive à : Saskatoon... 4.45 PM LE 
Artive à Régine... 10.50 PM. 
[Arrive Winnipeg. 12.45 PM. 


Roüte de l'Est via Melfort 


| Quitte: Pri ice AIbert. : : 2, 20 PM. 
.Âles “hindis, mercredis et, vendredi 
Arrivé, 8 ‘Prince-Albert. 9,50 AM :‘ 
:lés mai fs, jeudis: ‘et samedis : 


- Une des plus curieuses captures 
de la guerre est celle du principal 


à che à 


in n'mikté düitte Prince-Albert 


nl ie 
"No. 3... 
: Fourrage 
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